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LILIANE Massala, ambassa-
deur du Gabon en France, 
par ailleurs Représentant 

permanent du Gabon auprès de 
l'Organisation internationale de 
la Francophonie (OIF) et Repré-
sentant personnel du président de 
la République au Conseil perma-
nent de la Francophonie (CPF), 
s'est adonnée en début de semaine 
à un grand exercice diplomatique. 
Elle a, en effet, présenté ses lettres 

de cabinet à Louise Mushikiwabo, 
secrétaire générale de la Franco-
phonie. Laquelle marque sa prise 
officielle de fonction à l'OIF.
Lors de cette cérémonie, la se-
crétaire générale de l'OIF a salué 
l'engagement du Gabon au sein 
de l'organisation dont elle a la 
charge. Non sans se féliciter de 
l'implication du Gabon dans les 
questions liées au genre, notam-
ment l'égalité entre femmes et 
hommes. Occasion, pour elle, 
d'inviter le Gabon qui assure la 
présidence du Groupe restreint 
de suivi sur Haïti de relancer 

OIF : Liliane Massala présente ses lettres 
de cabinet à la secrétaire générale

Yannick Franz IGOHO
Libreville/Gabon

L’ambassadeur du Gabon en France présentant ses lettres de 
cabinet au secrétaire général de la Francophonie.
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MALGRÉ l’accord de 
partage des respon-
sabilités qui lie leurs 

deux formations politiques 
depuis plus d’une dizaine d’an-
nées, tout semble indiquer que 
l’on s’achemine inéluctable-
ment vers une confrontation 
électorale Luc Oyoubi/Carlos 
Okinda, le 30 janvier prochain, 
sur le siège, désormais unique, 
du département de la Sébé-Bri-
kolo.
Préféré par la haute hiérarchie 
du Parti démocratique gabo-
nais (PDG) à Daniel Lekogo, 
pourtant vainqueur des pri-
maires de samedi dernier, l’an-
cien ministre Luc Oyoubi doit 
compter avec Carlos Okinda, 
leader du Parti gabonais du 
centre indépendant (PGCI), 
détenteur du poste, et natu-
rellement candidat à sa propre 
succession. Ce futur duel, sans 
doute logique du point de vue 
de la respiration démocratique, 
a cependant de quoi étonner 
au regard de la complicité ob-
servée sur cette partie du terri-
toire national, entre "Pdgistes" 
et "Pgcistes". Une parfaite en-
tente scellée depuis plus d’une 
décennie par une espèce de 

contrat "donnant-donnant" qui 
indiquait que le siège de député 
du chef-lieu du département 
serait, à tout le moins, brigué 
par l’ancien parti unique. En 
contrepartie ou en compen-
sation, la formation centriste 
briguait, avec le soutien de son 
allié, le Sénat.
Cette donne devrait changer 
avec le désormais siège unique 
de sénateur recouvrant la com-
mune d'Okondja et le dépar-
tement de la Sébé-Brikolo. Et 
à ce qu'il semble, les jeux sont 
loin d'être faits. Car, bien que 
ne disposant pas de la majorité 
des élus locaux (conseillers 
municipaux et départemen-
taux), le porte-étendard du 
PGCI pourrait bien surfer 
sur la vague de frustrations et 
autres mécontentements nés, 
sur les bords de la Sébé-Bri-
kolo, dans les rangs du PDG, 
au lendemain de la publication 
de la liste des candidats investis 
par cette formation politique 
aux élections sénatoriales. Une 
situation qui pourrait débou-
cher sur "un vote sanction". 
Tant la pilule a vraiment du 
mal à passer.
Les conseillers locaux du PDG 
vont-ils en arriver là ?

Sénatoriales à Okondja : 
vers un duel PDG/PGCI ?
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les travaux. Objectif : finaliser 
l'élaboration du plan d'action 
de la Francophonie en faveur de 
ce pays sinistré. Dans la foulée, 
Louise Mushikiwabo sollicite de 
Liliane Massala son implication 
dans l'élaboration de la Straté-
gie numérique à adopter lors du 
prochain sommet de la Franco-
phonie qui se tiendra à Djerba, 
en Tunisie.
En réponse à ces nombreuses 
sollicitations, l'hôte du jour a 
réaffirmé la détermination et la 
disponibilité du Gabon à œuvrer 
au rayonnement de l'OIF.


